
Invitation à tous les membres :
L’Assemblée Générale de

l’Association des Amis
de l’Institut Biblique Emmaüs aura lieu le

samedi 28 mai 2005 à 9 h 30
dans les locaux de l’Institut à

St-Légier sur Vevey.

Avis : Le comité est à la recherche 
d’un(e) secrétaire bénévole !

S’adresser au président : bob.slade@freesurf.ch

N°39
mai 2005

Édito

«Mes destinées sont dans ta main.» Psaume 31:16

Préparons l’avenir !

L’Institut a un avenir, 
préparons-le ensemble ! 
Continuons à tout mettre 

en œuvre afi n de poursuivre notre mission pre-
mière, qui est de former des hommes et des 
femmes consacrés au service de Jésus-Christ 
et de son Église. C’est la raison d’être d’Em-
maüs, comme l’ont confi rmé les membres du 
Conseil, lors des deux dernières assemblées 
générales.

Garder le cap de la formation tout en pre-
nant le virage qui s’impose, c’est bien ce que 
l’Institut entend vivre ces prochains mois. Après 
plusieurs mois de réfl exion et de prière, nous 
avons acquis la conviction qu’il fallait aller 
dans ce sens-là. Dès le 15 août, les portes de 
l’Institut seront fermées pour 2 mois, le temps 
d’entreprendre les transformations indispensa-
bles pour répondre aux normes d’hygiène et 
de sécurité, tout en améliorant quelque peu le 
confort pour ses étudiants, les groupes et les 
hôtes de passage toujours nombreux.

Les travaux concernent l’outil de gestion 
– entendez par là le bâtiment principal – qui 
aspire à une remise en forme après 40 ans 
de loyaux services. Le gros œuvre consistera à 
la rénovation totale de la cuisine (l’équipement 
actuel sera conservé) pour parer aux infi ltra-
tions d’eau dans la bibliothèque, installer un sé-
parateur à graisse et une ventilation, et changer 
toute la tuyauterie défectueuse. Le fi nancement 
de ces investissements à long terme est assuré 

par la vente d’un bien immobilier, qui permettra 
également de créer un fonds de rénovation.

Il est prévu également le remplacement 
de l’escalier de l’aile nord, la création d’une 

terrasse devant la salle 2 (confort pour nos 
hôtes) et la séparation des étages dans l’aile 
sud pour des questions de sécurité incendie. 
Pour ces derniers travaux devisés à
CHF 100’000.—, l’Institut espère re-
cueillir auprès de ses amis des dons à 
hauteur de ce montant.

Parallèlement à ces travaux, des démarches, 
nécessaires, sont entreprises pour assainir et 
équilibrer le compte d’exploitation, défi citaire 
depuis plusieurs années à cause du nombre 
trop faible d’étudiants internes. En dynamisant 
le secteur académique, en continuant les Édi-
tions et en réduisant le nombre de postes de 
travail par une réorganisation interne, cela sem-
ble possible.

Nous vous exposons l’ensemble de la situa-
tion afi n de vous demander de prier pour ces 
défi s et vous demander de considérer devant 

le Seigneur la possibilité de vous engager à 
nos côtés, soit par le versement d’un don, soit, 
pourquoi pas, par une aide bénévole et ponc-
tuelle l’été prochain.

Ensemble nous plaçons notre confi ance 
dans le Seigneur et comptons sur Lui pour 
nous aider à vivre cette étape importante.

Fraternellement en Lui.

✖ Paul Schoop, directeur

Garder le cap de la

formation tout en prenant 

le virage qui s’impose

Merci d’avance à ceux 
et celles qui feront bon 
usage du bulletin de
versement encarté
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Que sont devenus nos anciens étudiants?

Pasteur à Meyrin

D epuis septembre 2001, Harry 
Meyer est pasteur de l’Église 

Évangélique de Meyrin (AESR). Il a été 
nommé à ce poste à la fi n de quatre 
années d’études théologiques et prati-
ques. Nous l’avons contacté pour qu’il 
nous parle de son temps à l’Institut et 
de son ministère.

◆ Harry, vous avez été étudiant à l’Institut 
Biblique et Missionnaire Emmaüs de 1997 à 
2001, dont un an consacré à un stage de for-
mation au ministère pastoral. À votre arrivée, 
vous aviez presque trente ans, vous étiez ma-
rié, et vous aviez deux enfants. On imagine que 
cela n’a pas été facile de prendre la décision 
de quitter votre métier pour vous lancer dans 
des études ?

Il est vrai qu’au moment de faire ce choix 
de commencer un institut biblique, on me pro-
posait une perspective intéressante dans mon 
travail ! Mais après réfl exion et prières, le désir 
de répondre à l’appel reçu et d’étudier la Bible 
était le plus fort et je m’en réjouissais tout par-
ticulièrement. En outre, la fi délité de Dieu nous 
a permis de vivre ces trois années à Emmaüs 
sans trop de soucis, un vrai cadeau. Merci Sei-
gneur !

◆ Quelle a été votre première impression en 
arrivant à l’Institut, qu’est-ce qui vous a frappé 
tout d’abord ? (L’architecture, le paysage, les 
gens, l’atmosphère, etc.) ?

Deux choses m’ont particulièrement impres-
sionné : l’environnement magnifi que et paisible 
de l’Institut, qui me permettait d’envisager ce 
temps d’étude comme une véritable retraite ; 
et la bibliothèque extrêmement bien fournie, 
promesse alléchante de longues heures de 
recherche et de lecture. Et la promesse fut 
tenue !

◆ Comme couple, vous habitiez dans un 
appartement et non en internat. Avez-vous tout 
de même pu goûter à la vie communautaire ?

Non, relativement peu. Il se fait que nous
avions à ce moment là un engagement impor-
tant au sein de notre église – moi en tant qu’an-
cien et Catherine dans la louange - ce qui ne 
nous a malheureusement pas permis de nous 

investir autant que nous l’aurions voulu dans 
la vie communautaire de l’Institut. Cependant, 
nous venions en famille le mercredi, et nous 
avons participé avec grand plaisir à quelques 
soirées spéciales. Nous gardons encore bien 
des liens d’amitié avec différentes personnes 
de ma volée ou de la précédente. 

◆ Que vous ont apporté, sur le plan person-
nel, ces quatre années d’études ?

Elles m’ont donné une assurance certaine en 
ce qui concerne mes convictions de foi, mais 
aussi une grande humilité face à l’étude des 
textes bibliques : tout n’est pas simple et il y 
a bien des questions diffi ciles. Ces études ont 

ainsi encouragé chez moi ce goût pour une 
foi intelligente, une foi qui ne se contente pas 
de croire sans se poser de questions, mais 
qui cherche à comprendre ; car je crois que 
la pédagogie de Dieu est de nous encourager 
à l’action en nous révélant les raisons, le pour 
quoi de sa volonté. 

◆ Vous êtes maintenant sur le terrain, pas-
teur de l’Église Évangélique de Meyrin. Pouvez-
vous nous dire en quoi votre formation théolo-

gique vous aide plus particulièrement dans ce 
ministère ?

À préparer mes sermons, bien sûr ! Blague 
à part, ces études m’aident aujourd’hui à enra-
ciner dans la Parole de Dieu mes convictions, 
mes encouragements, ainsi que les discussions 
que j’ai quant à la foi et à l’Église. On ne fait pas 
souvent de la haute théologie dans le cadre 
d’une communauté, mais il faut tout de même 
rester vigilant aux raccourcis qui sont parfois 
empruntés et aux déséquilibres qui se mani-
festent régulièrement dans la vie de foi des 
croyants. 

◆ Harry, quel conseil donneriez-vous à quel-
qu’un qui se demande si une formation dans 
une école ou un institut biblique est pour lui ? 

Je n’imagine pas qu’un temps mis à part 
pour étudier la Parole de Dieu soit négatif, bien 
au contraire ; je dis donc. Allez ! Cependant, il 
faut être bien au clair sur ses besoins et ses 
attentes, avant de se lancer dans telle ou telle 
formation. Je pense qu’une telle démarche 
doit s’inscrire dans un projet, dans un appel, 
même si on ne sait pas toujours en vue de 
quel service ou ministère on le fait. Ce qui était 
mon cas !

◆ Si vous êtes d’accord, pouvez-vous nous 
expliquer comment se déroule la journée-type 
d’un pasteur ? 

Y a-t-il une journée type pour un pasteur ? 
Je dirais plutôt que dans le menu d’une jour-
née, il y a un certain nombre d’ingrédients que 
l’on retrouve, comme la lecture et la prière, la 
préparation et l’animation de différentes activi-
tés, les visites et l’accompagnement spirituel, 
le comité de ceci, le groupe de cela, etc. Mais 
jour après jour, le menu change dans sa com-
position et dans la proportion de ces différents 
ingrédients : c’est ce qui fait tout l’intérêt d’une 
telle profession, mais aussi sa diffi culté, notam-
ment dans la gestion du temps. 

◆ Depuis décembre 2004, vous siégez au 
Conseil d’administration de l’IBE, en tant que 
délégué des AESR. L’Institut vit une période dif-
fi cile, le manque d’étudiants internes se réper-
cutant sur la situation fi nancière. Comment res-
sentez-vous cela en tant qu’ancien étudiant ?

Catherine et Harry Meyer avec leurs 
enfants Rachel, Pauline et Cécile (de 
g. à dr.)
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Pourquoi se décourager… le succès est garanti
Les succès et les échecs font partie de la vie. 

Malheureusement, les déceptions engendrées 
par les revers nous laissent souvent sans force. 
Chaque année, des pasteurs dépités quittent 
le ministère. Pourquoi persévérer  puisque nos 
efforts se font en vain ?

Jésus a aussi été confronté aux oppositions 
et aux critiques. Son message et ses prodiges 
ont enthousiasmé des 
foules, certes, mais ils ont 
aussi suscité une forte 
opposition. Celle-ci s’est 
manifestée d’abord sour-
noisement, puis ouverte-
ment. Déjà au début du 
chapitre 3 de Marc, pharisiens et hérodiens 
s’associent pour faire périr Jésus (v.6). Peu 
après, environ six mois après le début de son 
ministère public en Galilée, Jésus instruit ses 
disciples sur la persévérance. Les «paraboles 
du royaume» (Mc 4) annoncent que le succès 
n’est pas toujours immédiat : les déceptions 
font partie du lot du chrétien, mais la victoire 
fi nale est au bout du chemin. 

Jésus tire toujours ses illustrations de son 
environnement immédiat, et dans ce cas, du 
monde rural puisqu’il séjourne dans les campa-
gnes. L’hiver est proche et le temps est aux la-
bours et aux semailles. Jésus parle d’un trésor 
découvert dans un champ (sans doute trouvé 
lors du retournement de la terre  ou des travaux 
d’épierrage : Mt 13.44). Les semences sont 
fréquemment mentionnées.

L’ordre des illustrations est particulièrement 
intéressant dans l’évangile de Marc, qui rap-
porte trois des quatre paraboles mentionnant 
la croissance de semences (Mc 4.3-20, 26-
32 + Mt 13.24-30, 36-43). On y observe 
une progression manifeste et continue. Dans 
la première parabole (celle «des semences»), 
les graines tombent dans quatre terrains diffé-
rents. Les premières tombent sur le chemin et 
sont immédiatement enlevées par les oiseaux. 
Les secondes poussent un peu, puis périssent 
par manque de terre. Les troisièmes croissent 
davantage, mais fi nissent elles aussi par périr, 
étouffées par la mauvaise herbe. Ce ne sont 
que les semences du quatrième groupe qui 

portent enfi n du fruit. Les chiffres sont donnés 
(30, 60, 100) et font penser à une progression 
exponentielle : plus et toujours plus.

La progression se poursuit avec la deuxième 
parabole (celle de «la semence» : Mc 4.26-
29). L’illustration est plus succincte, puisque 
limitée à une graine. Ici, toute l’attention est 
centrée sur le succès. Aucun problème n’est 

signalé malgré le som-
meil et l’ignorance du 
cultivateur («Qu’il dorme 
ou qu’il veille, nuit et 
jour, la semence germe 
et croît sans qu’il sache 
comment» v.27). La 

croissance est automatique et elle est décrite 
par étape (herbe, épi, épi bien formé, fruit 
mûr : v.28), comme pour mieux souligner le 
caractère systématique du processus. Lors de 
la moisson, une faucille est même mentionnée 
pour récolter le produit de cette seule graine, 
comme si une main ne suffi sait plus pour arra-
cher l’épi (v.29).

La troisième et dernière  illustration (celle 
«du grain de moutarde» : Mc 4.30-32) pousse 
l’image de la croissance au zénith. Cette graine 
est la plus petite de toutes, mais elle donne 
naissance à une plante gigantesque, qui per-
met même aux oiseaux de nicher dans ses 
branches. Quel retournement de situation de-
puis le départ, puisque les oiseaux qui détrui-
saient les graines sont maintenant protégés par 
le produit d’une graine !

La leçon est claire. Le succès de l’Évangile 
dépassera les attentes les plus grandes. Certes, 
les échecs font partie du ministère, mais que 
sont-ils par rapport aux succès ? Le chrétien 
doit se soucier de semer de la bonne graine. 
Voilà son seul souci. Qu’il oublie les échecs ! 
La bonne graine produira indubitablement du 
bon fruit, car le potentiel est dans la graine, et 
non dans le semeur. Vivre par la foi, c’est pren-
dre au sérieux la parole du Seigneur, et cette 
parole nous permet de dépasser les revers et 
les échecs pour nous concentrer sur les bon-
nes œuvres préparées par le Seigneur.

✖ Daniel Arnold

Le potentiel est dans la 

graine, et non dans le 

semeur
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J’ai bénéfi cié à Emmaüs d’un enseignement 
qui convenait à ma sensibilité, un enseigne-
ment de qualité et interpellant, qui m’a donné 
un solide fondement et l’envie d’aller de l’avant 
et de m’engager toujours davantage. Ce minis-
tère doit continuer, et les diffi cultés auxquelles 
fait face l’Institut me préoccupent beaucoup. 

◆  Diriez-vous, comme beaucoup d’autres, 
que la formation biblique est victime d’une crise 
de la vocation ? Et que conseilleriez-vous pour 
y remédier ?

Dans une société telle que la nôtre qui pri-
vilégie grandement la qualité, et pousse à la 
maîtrise du sujet quel qu’il soit - nous devons 
être des consommateurs avisés, des citoyens 
responsables, etc. - je crois que les croyants 
auront toujours à cœur de se former. Mais il 
est vrai que l’offre de formation doit correspon-
dre aux attentes d’aujourd’hui. Et la direction 
que prend l’Institut en proposant une formation 
biblique décentralisée, une formation en cours 
d’emploi, me semble être la bonne. 

◆ Et quel sujet de prière voulez-vous laisser 
aux lecteurs des Nouvelles d’Emmaüs ?

Je crois qu’il est particulièrement indispen-
sable de prier pour la direction d’Emmaüs, afi n 
qu’elle reçoive la sagesse, le discernement, la 
vision d’avenir et le courage nécessaire pour 
affronter les diffi cultés présentes. Prions aussi 
pour que les églises partenaires puissent sou-
tenir effi cacement ce ministère. 

✖ Anita Siggen
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Nouvelles d’Emmaüs

Maurice Ray est rentré à la maison du Père

Le mardi 8 mars 2005, une foule nombreu-
se s’est réunie au Temple de Nyon pour faire 
ses derniers adieux à Maurice Ray, qui nous a 
quittés dans sa 91e année.

Ces lignes se veulent empreintes de recon-
naissance pour ce que Maurice Ray a été parmi 
nous. Pasteur, secrétaire général de la LLB, il a 
exercé parallèlement un ministère béni en tant 
qu’évangéliste, enseignant, auteur, etc. Pendant 
plus de vingt-cinq ans, jusqu’à sa retraite en 
1979, l’Institut a grandement bénéfi cié de son 
cours de théologie pratique.

Quelle ne fut pas la richesse de cet ensei-
gnement qui a façonné tant de futurs serviteurs 
de Dieu ! Maurice Ray, exerçant un ministère 
de relation d’aide et de délivrance reconnu au 
sein de l’Église, a partagé cette expérience avec 
les élèves d’Emmaüs. Son cours se dispensait 
en principe sur une matinée. La première heure 
était consacrée à la lecture et discussion de 
lettres qu’il recevait de personnes cherchant 
de l’aide. Ainsi, des situations concrètes (sans 
mention de noms et lieux) étaient examinées ; 
en cherchant à y répondre, les étudiants se 
préparaient à une part importante de leur futur 
ministère. L’apprentissage ne fut pas toujours 
facile, mais combien utile et nécessaire. En fait, 

nous étions nous-mêmes souvent interpellés 
par rapport à notre vécu car Maurice Ray avait 
à cœur de nous conduire du savoir à la prati-
que, des connaissances théoriques à l’incarna-
tion de l’Évangile dans nos vies. 

Maurice Ray n’a pas toujours été compris. 
Son authenticité, son langage direct, ses prises 
de position dérangeaient ; son ouverture à la 
vie de l’Esprit en bousculait plus d’un. L’auto-
rité manifeste que Dieu lui accordait suscitait 
des réactions. Mais pour de très nombreuses 
personnes, il a été un berger, un conducteur 
qui, à la suite de son Maître et en s’appuyant 
sur la Parole, annonçait la vérité et la grâce. Il 
rassemblait, exhortait à l’écoute, au dialogue, 
à l’unité. 

Merci à notre Dieu de nous avoir donné un 
tel serviteur ; il a été parmi nous témoin et sen-
tinelle du Christ.

✖ Charles Eberli

Nouveaux membres du Conseil
L’Assemblée Générale de l’Institut Biblique et Missionnaire Emmaüs a le plaisir 
d’accueillir trois nouveaux membres, que nous sommes heureux de vous présen-
ter ici.

Joëlle Eberhard, représentante de la
Ligue pour la lecture de la Bible

Vaudoise d’origine, elle a passé la plus 
grande partie de sa vie à Lausanne où elle 
a suivi une formation d’enseignante primaire. 
Après avoir exercé cette profession pendant 7 
ans, elle a suivi une école de disciples dans le 
cadre de Jeunesse en Mission au Québec de 
1984 à 1986. Après un stage de deux ans à 
la Ligue pour la lecture de la Bible la prépa-
rant à son futur ministère d’agente, elle étudie 
à l’IBE de 1989 à 1991. Depuis quatorze ans 
à la LLB, elle y exerce un ministère auprès des 
enfants. Elle fréquente la paroisse réformée du 
Mont-sur-Lausanne, où elle est engagée dans 
différentes activités : culte de l’enfance, cellule 
de prière, etc.

Elle aime le cinéma, les balades, faire la cui-
sine, et par-dessus tout les rencontres avec ses 
amis.

Harry Meyer, représentant des AESR

Harry Meyer est né le 5 janvier 1969 à Lau-
sanne, où il obtient un  diplôme de biologie à 
l’Université en 1993. Il travaille à la Station Fé-
dérale de Recherche Agronomique de Chan-
gins, puis à l’École Polytechnique Fédérale de 
Lausanne, dans l’administration. De 1997 à 
2000, il étudie à l’IBE, puis effectue une année 
de stage pastoral à l’Église évangélique de Rol-
le, les Marronniers. Depuis 2001, il est pasteur 
de l’Église évangélique de Meyrin.

Marié à Catherine, il est et père de trois fi lles 
de 10 à 6 ans.

Bob Slade, représentant de l’Association 
des Amis de l’Institut Emmaüs

Bob a 52 ans, il est d’origine britannique. 
Après avoir suivi une  formation hôtelière, il a 
travaillé pendant vingt ans dans les domaines 
bancaire et commercial. De 1996 à 1999, il 
étudie à l’IBE et s’engage dans un ministère 
pastoral en 2001. Il est actuellement pasteur 
de l’Action Biblique à Yverdon-les-Bains. Il 
préside l’Association des Amis de l’Institut Em-
maüs depuis 2003. 

Marié, il est père de trois enfants et grand-
père de trois petit-fi ls. Ses intérêts vont à l’égli-
se locale, à l’IBE, au football et au rugby.
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Nouvelles d’Emmaüs

AGENDA DE PRIÈRE

Reconnaissance pour…
• La soirée des jeunes du
4 mars ayant pour thème «Dieu 
m’appelle, me forme et m’en-
voie…», qui a réuni plus de
150 participants : un réel en-
couragement pour une jeunes-
se désireuse d’être à l’écoute 
de Dieu 

• La journée portes ouvertes 
du 5 mars qui a accueilli une 
trentaine de personnes avec un 
intérêt marqué pour la forma-
tion dans un institut biblique 
ou une faculté de théologie : 
l’occasion de partages enri-
chissants avec les étudiants et 
les professeurs

• La semaine d’évangélisation 
vécue par les étudiants de 1ère 
année en Bretagne début avril : 
une expérience riche en con-
tacts, partages et occasions 
diverses de mise en pratique 
de l’enseignement reçu

• Les différents stages effec-
tués par quelques étudiants en 
Suisse et hors de nos frontiè-
res : stages pastoraux, enga-
gements auprès des jeunes, 
encadrement lors de différents 
camps.

Intercession pour…
• Les étudiants qui terminent 
leur cursus académique cet 
été, et dont l’avenir est encore 
incertain : que Dieu les dirige 
et les conduise sur le chemin 
tracé pour eux

• La fête de clôture du 26 juin : 
que cette journée soit emprein-
te de Sa paix, et qu’il nous ac-
corde un temps favorable

• La semaine spéciale pour les 
jeunes en juillet et la semaine 
de formation biblique en août : 
que Dieu bénisse les activités 
proposées et que les partici-
pants soient encouragés et re-
nouvelés dans leur foi

• Une sagesse renouvelée pour 
les membres du Conseil, face 
aux importantes décisions à 
prendre, notamment la réno-
vation de la cuisine. Que Dieu 
nous dirige dans la gestion 
fi nancière de l’Institut, particu-
lièrement en relation avec les 
travaux à entreprendre.

Soirée réussie pour les 
jeunes

Plus de cent cinquante jeunes romands étaient à 
l’Institut, le 4 mars dernier, pour la soirée «Dieu m’ap-
pelle, me forme et m’envoie», dont le but était de les 
sensibiliser à l’importance d’une formation biblique.

Après un beau temps de célébration mené par Yan-
nick Delessert, les témoignages des étudiants, ainsi 
qu’une présentation de l’école par un DVD humoristi-
que, nous ont mis en contact avec le vécu d’un institut 
biblique.

Jacques Buchhold a ensuite prêché sur l’exemple 
de Timothée. Il nous a invités à «oser» nous former, 
comme le jeune compagnon de Paul a osé s’engager.

Le bilan de cette soirée est très positif et nous en-
courage à aller vers les jeunes, pour les stimuler à se 
donner les moyens de leur vocation.

✖ Robin Reeve

Cours décentralisés 
Une formule qui plaît

Nous l’annoncions dans notre numéro de mai de 
l’année dernière : on peut désormais suivre certains 
des cours de l’Institut dans différents endroits de 
Suisse, et même en France voisine. Cent quarante-
et-un participants se sont répartis dans les vingt-trois 
cours donnés dans 9 lieux différents : Jura Bernois, 
Bâle, St-Légier, Nyon, Lausanne, Genève, Yverdon-
les-Bains, Haute-Savoie, Fribourg. Plusieurs d’entre 
eux, enthousiasmés par la possibilité qui leur est ainsi 
offerte d’approfondir leur connaissance de la Parole, 
se sont inscrits en formation en cours d’emploi, afi n 
que les cours soient validés. Les huit professeurs, de 
leur côté, ont été ravis d’enseigner des groupes moti-
vés, attentifs, bien que parfois assez réduits. La formule 
plaît donc, et nous nous réjouissons de pouvoir la re-
conduire dès l’automne prochain. Ouvrez l’œil, et 
lorsque les cours décentralisés seront annoncés, inscri-
vez-vous sans tarder, sachant que cette offre remplace 
ce que nous appelions autrefois les «cours publics» du 
samedi.

✖ Anita Siggen

• Les lieux de formation théologique ont connu 
plusieurs années diffi ciles en raison d’une baisse des 
effectifs. Il semble que le nombre d’étudiants à  plein 
temps soit de nouveau en hausse. Avez-vous une ex-
plication à donner à propos de ces fl uctuations ?

Le constat est réjouissant, mais il est diffi cile d’en 
cerner les raisons. Il faut premièrement se rappeler 
que c’est Dieu qui appelle… répondant à la prière de 
l’Église, qui ne devrait jamais cesser de prier le Maî-
tre d’envoyer des ouvriers dans Sa moisson. De notre 
côté, nous mettons tout en oeuvre pour faire connaître 
la possibilité d’une formation pour le service chrétien 
dans le monde ou dans l’Église. 

• Avez-vous modifi é le programme d’études ou di-
versifi é l’offre de formation, afi n d’intéresser un plus 
grand nombre d’étudiants ? 

Ces dernières années, la philosophie de la formation 
a subi une profonde mutation. On cherche davantage 
à compléter la formation acquise jusque-là plutôt qu’à 
se lancer dans un nouveau parcours souvent long et 
astreignant. 

Notre formation biblique remodulée est attractive et 
variée. Elle cherche à offrir des débouchés concrets et 
à garantir un emploi. Le programme est suffi samment 
fl exible pour permettre au plus grand nombre d’y pren-
dre part, spécialement pour les passionnés de la Bible 
qui ne peuvent se permettre de quitter leur emploi sé-
culier. Suite à l’offre d’une formation en cours d’emploi 
(FCE), plus de 140 personnes suivent un ou plusieurs 
cours de manière décentralisée. 

• Quelles formations proposez-vous actuellement ?
La formation de base (9 mois) permet d’obtenir le 

Certifi cat, titre généralement recommandé par les Mis-
sions pour un engagement à court ou moyen terme. 
Son accent principal est l’étude de la Bible et des doc-
trines chrétiennes (60%), complété par la théologie 
pratique et la missiologie.

Celui qui entend devenir pasteur, missionnaire ou 
évangéliste devra obtenir le Diplôme doublé du Certifi -
cat d’accréditation (3 ans) et pourra poursuivre par une 
année de stage en église ou sur le champ missionnaire, 
ou des études en faculté de théologie. Le 2e niveau est 
constitué de cours spécialisés (grec, homilétique, ac-
tion sociale, etc.) en rapport avec les trois orientations 
possibles du ministère.

La formation comprend une démarche progressive 
pour atteindre un triple objectif : acquérir une très 
bonne connaissance de l’Écriture, un savoir-faire par 

Quelques questions
à Paul Schoop

Suite p. 7
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Journal d’une semaine d’évangélisation à Vitré
«Moi j’ai planté, Apollos a fait croître. Peu importe en fait qui plante et qui arrose. Ce qui compte, c’est Dieu qui fait croître»

1 Corinthiens 3, 6 -7

Sous la houlette de notre directeur, treize étudiants de première année sont allés en Bretagne, à Vitré, pour une semaine 
d’évangélisation organisée par une communauté de France Mission conduite par le pasteur Thierry Steux. L’équipe y reçoit 
un accueil chaleureux.

9 Avril 2005
Organisation de la semaine. Prise de con-

naissance des lieux. L’équipe est motivée, unie 
dans la prière et la louange, intercédant pour la 
ville de Vitré.

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 1er 
jour.

10 Avril 2005
Culte : Isabelle présente l’équipe et Victor 

apporte le message, nous exhortant à procla-
mer le Christ sans nous décourager. Repas à 
l’église avec quelques membres, puis après-
midi au sein des familles d’accueil ou visite de 
St Malo pour les plus chanceux .

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 2e jour.

11 Avril 2005
Temps de prières et d’exhortation tous «en-

semble» avant de partir pour Vitré et Château-
bourg à la rencontre des habitants. Les pre-
miers contacts dans la rue sont positifs, chacun 
rentre encouragé.

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 3e jour.

12 Avril 2005
Après notre temps quotidien de prières, 

les équipes partent pour Châteaubourg et La 
Guerche. Premiers contacts dans deux quar-
tiers de Vitré en vue d’une animation pour les 
enfants. Nous sentons que nous entrons dans 
le combat : les contacts sont diffi ciles, nous 
ressentons l’infl uence du catholicisme et de 
l’occultisme. Plusieurs reviennent découragés, 
mais décidés à persévérer...

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 4e jour.

13 Avril 2005
Nous redoublons dans la prière. Même si les 

contacts sont diffi ciles, certains veulent retour-
ner prier à La Guerche.

L’après-midi, nous nous rendons dans deux 

quartiers où une animation est prévue pour les 
enfants. Premier quartier : pas un enfant à l’ex-
térieur. L’équipe repart, déçue. À l’arrivée dans 
le deuxième quartier, ce sont une vingtaine 
d’enfants qui nous attendent ! Quelle joie et 
que d’encouragements. Le message de Jésus 
leur est partagé, les enfants sont ouverts ! À 
notre départ, ils en redemandent, et nous les 
invitons à une animation prévue samedi, cette 
fois-ci à l’église.

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 5e jour.

14 Avril 2005
Jour de congé : repos, visite du Mont St Mi-

chel, de la Pointe du Grouin,etc. 
Il y eut un soir et un matin, ce fut le 6e jour.

15 Avril 2005
Dernier jour à Châteaubourg et soirée avec 

chants, témoignages et présentation de l’Évan-
gile. Sentiments mitigés, peu de personnes de 
l’extérieur malgré tous les contacts.

À Vitré, les étudiants privilégient les contacts 
avec les jeunes et les invitent à la soirée du 
samedi. 

Il y eut un soir et un matin, ce fut le 7e jour.

16 Avril 2005
Animation pour les enfants à l’église. 2 gar-

çons rencontrés lors de l’animation du mer-
credi dans leur quartier ont traversé la ville 
pour venir ! Le programme : jeux, spectacle de 
marionnettes, chants, vidéo de Jésus adaptée 
aux enfants. Une des fi lles, âgée de 10 ans, 
participe le même soir à l’évangélisation : elle 
donne sa vie à Jésus ! Quelques personnes 
rencontrées lors des contacts s’engagent aussi 
et demandent la prière.

Il y eut un soir et un matin, ce fut le... dernier 
jour !

Bilan de la semaine avec Thierry Steux, pas-
teur de Vitré, et Emmanuel Maennlein, évan-
géliste : notre rôle a été de semer. Les fruits, 
visibles ou non, appartiennent à Dieu. L’église 
est motivée à développer son ministère auprès 
des enfants. De nombreuses familles ont été 
encouragées par notre présence.

✖ Alexia Coleman
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Nouvelles d’Emmaüs

Besoin de vous !
Certains travaux ou certaines tâches saisonnières exigent un surplus de main d’œuvre. S’agissant d’activités ponctuelles, nous ne pouvons pas 

engager du personnel. C’est pourquoi nous cherchons des bénévoles pour différents secteurs.

Si vous avez envie de servir le Seigneur en consacrant vos compétences et du temps à une association chrétienne, nous vous accueillerons 
volontiers (voir les trois annonces ci-dessous).

De début juin à fi n septembre 2005, 
nous recherchons des

bénévoles

pour nous aider dans les domaines sui-
vants :
• déménagement de mobilier, de vaisselle 
et d’archives pour préparer les locaux de-
vant être rénovés
• démontage et montage de meubles, éta-
gères, systèmes de bibliothèque
• rénovation de locaux (nettoyage, pein-
ture)
• entretien des extérieurs (forêt, pelouse)

Prendre contact avec l’intendant par télé-
phone au 021 926 82 01, ou par courriel 
intendance@institut-emmaus.ch

Pour l’été 2005, du vendredi 1er juillet 
au samedi 13 août, nous recherchons 
un

cuisinier bénévole

sachant travailler seul, pour seconder le cui-
sinier titulaire et le remplacer pendant ses 
vacances.

Le travail consiste en la préparation de
3 repas journaliers pour les hôtes.
Congé deux jours par semaine.

Si vous désirez vous mettre au service du 
Seigneur et de l’Institut, prenez contact 
avec l’intendant
– par téléphone au 021 926 82 01
– par courriel intendance@institut-
emmaus.ch

Pour l’été 2005, du vendredi 1er juillet 
au samedi 13 août, nous recherchons

5 ou 6  bénévoles

à qui nous pourrons confi er les tâches sui-
vantes :
• service en salle à manger
• travail à l’offi ce
• aide en cuisine
• service des chambres.

Prendre contact avec l’intendant
– par téléphone au 021 926 82 01
– par courriel intendance@institut-
emmaus.ch

les stages pratiques et les activités liées à l’in-
tégration de l’étudiant dans l’église locale et un 
savoir être par le développement du caractère 
de disciple.

Devant l’intérêt croissant des jeunes d’ap-
porter la Bonne Nouvelle, nous envisageons la 
mise en place d’une formation spécifi que pour 
le ministère d’évangéliste. Un groupe de travail 
s’y attelle actuellement. 

• Où se trouvent actuellement vos anciens 
étudiants, et dans quels ministères ?

Il est diffi cile de répondre précisément à cet-
te question, car nous ne tenons pas un fi chier, 
ni de statistiques. 

Après 80 ans d’existence, il est réjouissant 
de constater le nombre important d’anciens 
étudiants engagés dans des postes à res-
ponsabilités, que se soit comme enseignants 
et formateurs dans des Instituts et Facultés de 
théologie, ou comme directeurs de missions, 

pasteurs, etc. On sait par ailleurs qu’on les 
retrouve sur les cinq continents. En ce sens, 
l’Institut répond pleinement à sa vocation mis-
sionnaire.

• Quels sont les liens entre l’Institut Emmaüs 
et les Églises évangéliques de France et de 
Suisse Romande ? 

D’une manière générale, les liens sont bons, 
excellents même. Ils tendent à se renforcer et à 
se développer car chacun comprend le béné-
fi ce à tirer d’une synergie dans nos ressources 
et nos complémentarités de ministère. L’accueil 
qui m’est réservé aux pastorales, cultes, re-
traites et Assemblées Générales en témoigne. 
Ces contacts me permettent de tisser des liens 
et d’envisager des collaborations sur le long 
terme.

• Comment vous sentez-vous soutenus par 
les Églises évangéliques et les fédérations aux-
quelles elles appartiennent?

Nous apprécions le soutien des Églises, li-
mité toutefois par les nombreux défi s auxquels 
elles doivent faire face.

Nous sommes reconnaissants chaque fois 
qu’elles discernent des vocations, nous témoi-
gnent leur confi ance en nous envoyant des 
étudiants et en s’engageant à les soutenir et les 
accompagner spirituellement. Et quand elles 
participent fi nancièrement, même de manière 
minime, c’est un encouragement certain pour 
l’étudiant comme pour nous, sorte de cerise 
sur le gâteau !

✖ Extrait d’une interview du 
magazine «Vivre» (AESR) n° 3 de 
mars 2005

Suite de la p. 5
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Éditions - Les nouveautés
Alfred Kuen
ENCYCLOPÉDIE DES DIFFICULTÉS BIBLIQUES, vol. 4 “L’Apocalypse”, 
448 pages (avec CD Rom PC/Mac pour l’ensemble du Nouveau Tes-
tament), prix CHF 49.–
Ouvrage de référence pour tous les passages diffi ciles du Nouveau Tes-
tament. Comment les meilleurs exégètes francophones, anglophones et 
germanophones ont expliqué ces diffi cultés. Index alphabétique avec des 
centaines de mots-clé. Un outil précieux pour tous ceux qui veulent com-
prendre et enseigner la Bible sans escamoter les points diffi ciles.

Agenda

Bible – Art – LoisirsBible – Art – Loisirs
23 au 30 juillet23 au 30 juillet
Une semaine spéciale pour les 
jeunes de 18 à 30 ans : musique 
et chorale – à la découverte de 
l’univers des médias – photogra-
phie – initiation à l’hébreu biblique 
– VTT, nature, etc. Débats, fi lm, 
détente.

Cours J+S
Formation de moni-
teurs de camps «Sport 
de camp/Trekking»

21 au 23 octobre et  
25 au 27 novembre 2005

Pour tous ceux qui encadrent et 
accompagnent des enfants et des 
jeunes dans les camps.
Âge minimum : 17 ans dans
l’année civile.

Ouvrage collectif
LES ENJEUX DE L’ÉTHIQUE, 128 pages, prix CHF 14.80
Éthique sociale et économique dans une perspective chrétienne.
Collection des conférences apportées lors du séminaire sur l’éthique en 
mai 2004 à St-Légier par les orateurs suivants: Henri Blocher, Jacques
Buchhold, Frédéric de Coninck, Olivier Favre, Yohanan Goldman et Daniel 
Rivaud.

Bulletin de commande éditions

à remplir et envoyer à : Éditions Emmaüs, route de Fenil 40, 1806 St-Légier, ou par fax au 
+41 21 926 82 09

Nombre Titre Prix unitaire Total

 

+ frais de port

Nom _______________________________________Prénom ________________________________________

Rue _____________________________________NPA ______Ville _____________________________________

Tél. ________________________________________E-mail _________________________________________

✂

Formation biblique pour Formation biblique pour 
adultes et famillesadultes et familles
7 au 13 ao7 au 13 aoûûtt
Trois rois de Juda, une histoire pas-
sionnante – Les débuts du minis-
tère de Jésus-Christ – Pour mieux 
comprendre l’apôtre Paul – La 
discipline dans l’Église, pourquoi et 
comment l’exercer ?
En parallèle, camp pour les en-
fants de 8 à 13 ans, garderie pour 
les enfants de 3 à 7 ans.

Renseignements et inscriptions : 
Institut Biblique et Missionnaire Emmaüs 

Route de Fenil 40, 1806 St-Légier 
Tél. +41 (0)21 926 82 00 
Fax +41 (0)21 926 82 09
e-mail emmaus@bluewin.ch

www.institut-emmaus.ch

Invitation : Fête de clôture, 26 juin 2005
10h Culte – Steve Emmett : «Jusqu’ici, 
 l’Éternel nous a secourus»
14h Cérémonie de remise des diplômes
 Témoignages des étudiants
 Nouvelles et avenir de l’Institut par 
 Paul Schoop, directeur
16h Chant et bénédiction, collation
 Une offrande sera recueillie pour 
 le fonds de bourse destiné aux 
 étudiants.

Les étudiants de l’Institut animeront la journée par des chants, des prestations 
musicales, la présentation d’un DVD «maison» sur l’IBME, etc. Un repas sera offert 
à chaque participant (sans inscription).

Cette journée sera aussi l’occasion de faire nos adieux à Charles Eberli, qui prend 
sa retraite après trente ans de service.

Garderie pour les 1 à 12 ans assurée par des étudiants, de 9h45 à 12h et de 
13h45 à 16h15h

Route de Fenil 40 – 1806 St-Légier – T +41 (0)21 926 82 00 – F +41 (0)21 926 82 09
e-mail emmaus@bluewin.ch – site internet www.institut-emmaus.ch


